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Paroisse B.M.V de Blanzac, Montmoreau, Villebois Lavalette 

B.M.V Infos Cathos 
 

Pour tous renseignements :  05 45 60 24 31 ( Permanence téléphonique tous 
les jours de l’année de 09h à 19h ! ) et paroisse.montmoreau@dio16.fr 
 

 
 

 

Dimanche 16 Avril 2023 : 2ème Dimanche de Pâques 

Fête de la Miséricorde Divine 
 

AGENDA 
 

A l’Abbaye de Maumont, chez nos sœurs 
05h30, Matines    07h30, Laudes 

08h50, Messe (en semaine) / 10h, Messe (dimanche) 
17h15, Vêpres (en semaine) / 17h, Vêpres (dimanche) 

 

 
 
 

« Vente de chocolats » 
au profit de la Formation de nos Séminaristes 

aux Messes des semaines à venir 
 

À l’approche des fêtes de Pâques, l’Association Diocésaine 
d’Angoulême vous propose de vendre des chocolats en paroisse 
lors des messes des Rameaux et de Pâques : les bénéfices 
serviront à financer la formation de nos séminaristes, avec un 
budget d’environ 50 000€ 
 

Merci de votre soutien aux vocations 
et à la formation de nos futurs pasteurs ! 

 
 

 
 

Lancement de la « Campagne » 
« Denier de l’Eglise 2023 » 

mailto:paroisse.montmoreau@dio16.fr
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Du Seigneur à St François d’Assise : 

« Restaure mon Eglise qui tombe en ruine ! » 
 
 Bien chers frères et sœurs, chers amis, 
 

 Le temps est venu de lancer la collecte du Denier de l’Eglise pour 

cette année 2023. 

 Vous le savez (ou pas peut-être !) la collecte du « Denier de l’Eglise » 

sert uniquement et exclusivement au traitement de vos prêtres. 
 

 Cette Ligne budgétaire est aujourd’hui largement déficitaire ! 

 Sachez que tous les dons « Denier de l’Eglise » collectés dans les 

paroisses de Charente sont centralisés au Diocèse afin que tous les prêtres 

reçoivent chaque mois le même traitement. 
 

Résultats de la collecte du Denier de l’Année 2021/2022 
 

Diocèse 
2021   2022 
836 154 €  712 206 €  Total : - 123 206 € 
 

Paroisse BMV 
2021   2022 
49 011.00 €  40 096.00 €  Total : - 8 915.00 € 

  
La collecte du Denier est l’affaire de tous ! 

 

Il n’est suffisant, loin de là, de mettre des affiches ou de disposer 

les enveloppes aux portes de nos églises. Rien ne remplace les contacts 

personnels !!! 

Mais surtout et avant tout donnez avec Joie !!! 
 

Bien Fraternellement 

Père Eric P+ 
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A noter dans vos agendas ! 
 

Des rendez-vous, des projets, des initiatives du Conseil de Doyenné 
Et de nos Sœurs de l’Abbaye … et le Seigneur nous y attend ! 

 
Abbaye de Maumont : Week-End des 22 et 23 Avril 

"J'ai désiré d'un grand désir"  
approche de la lettre apostolique du pape François sur la liturgie  

animé par Sœur Thérèse 
 

Formation : Parcours Biblique pour le Doyenné 
« Marie dans le Mystère du Christ et de l’Eglise ! » 

par le Père Marc Prunier, de 09h30 à 11h30 
4ème étape du parcours : Samedi 29 Avril, à Barbezieux 

 
Pèlerinage du Doyenné à Lourdes : Les 06-07 et 08 Mai 2023 
Accompagné par les Pères Benoît, Eric, Jean-Noël, Marc et Stephen 

 
Table ronde dans le Doyenné Sud-Charente 

Samedi 10 Juin de 10h à 12h à Barbezieux 
sur « le Projet de Loi concernant la Fin de Vie et l’Euthanasie » 

 

En présence de professionnels en soins palliatifs et, sous réserve de sa 
disponibilité bien évidemment, de Mme le Député 

 
Ordination Sacerdotale 

Dimanche 25 Juin, à 15h en la Cathédrale 
Monseigneur H. Gosselin ordonnera prêtre  

l’abbé François-Xavier Grandpierre 
 

1ère Messe  
du Père François-Xavier Grandpierre 

Samedi 08 Juillet 
à 18h30 en l’église de Villebois Lavalette 

 
 

 
 

 

Pape François : « Régina Caeli » 
Du Lundi de Pâques, 10 avril 2023. 

 

Chers frères et sœurs, bonjour ! 
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Aujourd’hui, l’Evangile nous fait revivre la rencontre des femmes 

avec Jésus ressuscité, au matin de Pâques. Il nous rappelle ainsi que ce 

furent elles, les disciples, qui ont été les premières à le voir et à le 

rencontrer. 
 

Nous pouvons nous demander : pourquoi elles ? Pour une raison 

très simple : parce qu’elles ont été les premières à se rendre au tombeau. 

Comme tous les disciples, elles aussi souffraient de la façon dont l’histoire 

de Jésus semblait s’être terminée ; mais, contrairement aux autres, elles ne 

sont pas restées chez elles, paralysées par la tristesse et la peur : de bon 

matin, au lever du soleil, elles sont allées honorer le corps de Jésus, munies 

d’onguents aromatiques. Le tombeau avait été scellé et elles se demandent 

qui aurait pu enlever cette si lourde pierre (cf. Mc 16, 1-3). Mais leur 

volonté d’accomplir ce geste d’amour l’emporte sur tout le reste. Elles ne 

se découragent pas, elles sortent de leurs peurs et de leurs angoisses. C’est 

ainsi que l’on rencontre le Ressuscité : sortir de nos peurs, sortir de nos 

angoisses.  
 

Reparcourons la scène décrite dans l’Evangile : les femmes arrivent, 

voient le tombeau vide et, « avec crainte et grande joie », elles courent — 

dit le texte — « annoncer la nouvelle à ses disciples » (Mt 28, 8). Or, 

précisément au moment où elles s’apprêtent à faire cette annonce, Jésus 

vient à leur rencontre. Soyons attentifs à ceci : Jésus va à leur rencontre au 

moment où elles vont l’annoncer. Cela est beau : Jésus les rencontre au 

moment où elles vont l’annoncer. Quand nous annonçons le Seigneur, le 

Seigneur vient à nous. Parfois, nous pensons que la manière d’être proche 

de Dieu est de le garder près de nous ; parce qu’ensuite, si nous nous 

exposons et que nous en parlons, les jugements et les critiques arrivent, et 

peut-être que nous ne savons pas comment répondre à certaines questions 

ou provocations, et alors il vaut mieux ne pas en parler et se fermer : non, 

cela n’est pas bon ! Au contraire, le Seigneur vient quand nous 

l’annonçons. On rencontre toujours le Seigneur sur le chemin de 

l’annonce. Annoncez le Seigneur et vous le trouverez. Cherchez le 

Seigneur et vous le trouverez. Toujours en chemin, c’est ce que nous 

enseignent les femmes : on rencontre Jésus en témoignant de lui. Gardons 

cela dans notre cœur : on trouve Jésus en témoignant de lui. 
 

Donnons un exemple. Il nous est peut-être arrivé un jour de recevoir 

une nouvelle merveilleuse, comme par exemple la naissance d’un enfant. 
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L’une des premières choses que nous faisons est alors de partager cette 

heureuse annonce avec nos amis : « Tu sais, j’ai eu un bébé... c’est 

magnifique ». Et en le leur disant, nous nous le répétons aussi à nous-

mêmes et, d’une certaine manière, nous le rendons encore plus vivant en 

nous. Si cela se produit avec les bonnes nouvelles, de tous les jours ou de 

certains jours importants, cela se produit infiniment plus avec Jésus, qui 

n’est pas seulement une bonne nouvelle, ni même la meilleure nouvelle 

de la vie, non, mais il est la vie elle-même, il est « la résurrection et la vie 

» (Jn 11, 25). Chaque fois que nous l’annonçons, non pas en faisant de la 

propagande ou du prosélytisme — cela non: annoncer est une chose, faire 

de la propagande ou du prosélytisme en est une autre. Le chrétien 

annonce, ceux qui ont d’autres objectifs font du prosélytisme et ce n’est 

pas bien — chaque fois que nous proclamons, le Seigneur vient à notre 

rencontre. Il vient mais avec respect et amour, comme le don le plus beau 

à partager. Jésus demeure en nous encore plus chaque fois que nous 

l’annonçons. 
 

Pensons encore une fois aux femmes de l’Evangile : la pierre était 

scellée et malgré cela, elles vont au tombeau ; une ville entière avait vu 

Jésus sur la croix et pourtant elles vont dans la ville pour l’annoncer 

vivant. Chers frères et sœurs, lorsque l’on rencontre Jésus, aucun obstacle 

ne peut nous empêcher de l’annoncer. En revanche, si nous gardons pour 

nous sa joie, c’est peut-être parce que nous ne l’avons pas encore vraiment 

rencontré. 
 

Frères, sœurs, face à l’expérience des femmes, nous nous 

demandons : Dis-moi, quand as-tu témoigné de Jésus pour la dernière fois 

? Quand ai-je témoigné de Jésus pour la dernière fois ? Qu’est-ce que je 

fais aujourd’hui pour que les personnes que je rencontre reçoivent la joie 

de son annonce ? Et encore : quelqu’un peut-il dire :  cette personne est 

sereine, est heureuse, est bonne parce qu’elle a rencontré Jésus ? Peut-on 

dire cela de chacun de nous ? Demandons à la Sainte Vierge de nous aider 

à être de joyeux hérauts de l’Evangile. 
 

A l’issue du Regina Cæli 
 

Aujourd’hui est célébré le vingt-cinquième anniversaire de l’accord 

dit « du Vendredi saint ou de Belfast », qui a mis fin aux violences qui 

avait secoué l’Irlande du Nord pendant des décennies. Avec un esprit 
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reconnaissant, je prie le Dieu de la paix pour que ce qui a été acquis lors 

de cette étape historique soit consolidé au bénéfice de tous les hommes et 

de toutes les femmes de l’île d’Irlande. 
 

Je renouvelle mes vœux de joyeuse Pâque à vous tous, Romains et 

pèlerins de différents pays : « Le Christ est ressuscité, il est vraiment 

ressuscité».  
 

Je remercie tous ceux qui, ces jours-ci, m’ont fait parvenir leurs 

vœux. Je suis reconnaissant en particulier pour les prières ; que Dieu, par 

l’intercession de la Vierge Marie, récompense chacun de vous par ses dons 

! Et je souhaite à tous de vivre dans la joie de la foi ces jours de l’Octave 

de Pâque, qui prolonge la célébration de la Résurrection du Christ. 

Persévérons dans l’invocation du don de la paix pour le monde entier, en 

particulier pour l’Ukraine bien-aimée et martyrisée. 
 

Bon Lundi de l’Ange ! S’il vous plaît, n’oubliez pas de prier pour moi. 

† Pape François 
 

 

 
 

 


